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A l’EPFL, Asceneuron lève 30 millions
BiotechNée du départ de Merck 
Serono de Genève, la start-up vit 
une expérience exceptionnelle. 
Ses recherches sur l’alzheimer lui 
valent l’intérêt des investisseurs.

Elisabeth Eckert
elisabeth.eckert@lematindimanche.ch

Il y a trois ans à peine, le 2 octo-
bre 2012, la société Asceneuron
voyait le jour. Spécialisée dans 
les maladies neurodégénérati-
ves, cette biotech – forte de huit 
chercheurs – prenait ses quar-
tiers dans l’Innovation Park de 
l’Ecole polytechnique fédérale 
de Lausanne (EPFL). Sa particu-
larité? Asceneuron était alors la
troisième spin-off née du pro-
gramme d’aide à la création
d’entreprises mis sur pied par 
Merck Serono et une task force 
des pouvoirs publics et universi-
taires lémaniques. Le but de cet 
Entrepreneur Partnership Pro-
gram, doté de 30 millions
d’euros (près de 35 millions de 
francs suisses avant la suppres-
sion du taux plancher): atténuer
le départ brutal de la pharma al-
lemande de Genève et permettre

à ses chercheurs aux découver-
tes prometteuses de créer leur
propre entreprise.

Dans le cadre de ce pro-
gramme très sélectif, Asceneu-
ron a reçu 6 millions de francs de
capital de départ. Or, mardi der-
nier, c’était champagne à l’EPFL.
«Asceneuron SA a conclu un tour
de table qui lui a permis la levée
de 30 millions de francs», dé-
clare Dirk Beher, l’un des cofon-
dateurs de la start-up. Plusieurs
investisseurs internationaux de 
capital-risque ont répondu à l’ap-
pel, en tête desquels la société 
française Sofinnova, qui gère un 
fonds de 1,3 milliard d’euros 
(1,4 milliard de francs suisses) 
dédié aux sciences de la vie et
qui, dès lors, devient le principal
partenaire financier d’Asceneu-
ron. A ses côtés, on trouve trois
autres fonds de capital-risque
santé, SR One de GlaxoSmith-
Kline, Kurma Partners, Johnson 

& Johnson Innovation, ainsi que 
le fonds d’innovation de Merck 
Serono, MS Ventures.

Des résultats prometteurs
Une levée d’argent de cette am-
pleur est rarissime pour une toute 
jeune start-up. Mais l’intérêt des 
capital-risqueurs s’explique aisé-
ment: les recherches d’Asceneu-
ron sur les maladies neurodégé-

nératives, dont l’alzheimer, mais 
également la paralysie supranu-
cléaire progressive, une patholo-
gie du cerveau pour l’heure orphe-
line, pourraient potentiellement 
donner naissance au premier trai-
tement oral pour ralentir la pro-
gression des tauopathies, du nom 
de la protéine tau, qui, s’agrégeant
peu à peu dans les neurones, en 
provoque la mort. Encore tout en-

thousiaste, Dirk Beher nous expli-
que la percée prometteuse réali-
sée par Asceneuron: «Nous avons 
pu établir, en laboratoire, qu’une 
molécule inhibitrice était capable 
de réduire les effets nocifs de la 
protéine tau dans le cerveau.» 
Henriette Richter, associée chez 
Sofinnova Partners, approuve: 
«Nous sommes convaincus que 
l’approche novatrice d’Asceneu-

ron est capable de transformer ra-
dicalement le traitement des ma-
ladies neurodégénératives – l’un 
des problèmes majeurs en santé 
publique de ce siècle – et pourra 
offrir aux patients une solution 
apte à ralentir l’évolution de ces 
pathologies.»

Les 30 millions de francs levés
mardi serviront exclusivement à 
mener les premières expériences
cliniques de la petite molécule in-
hibitrice miracle dans le cadre de
la paralysie supranucléaire pro-
gressive (PSP), dont sont attein-
tes entre 40 000 et 80 000 per-
sonnes en Europe et aux Etats-
Unis. «Pour mener de tels essais 
contre la maladie d’Alzheimer, il 
en coûterait dix fois plus cher!» 
s’exclame Dirk Beher. Mais, pour
les scientifiques d’Asceneuron,
ce ne sera là qu’une étape: si un
traitement oral est capable d’agir 
contre la PSP, ce dernier pourrait 
à terme être également efficace
contre l’alzheimer.U

Les deux cofondateurs de la spin-off de Merck Serono, Dirk Beher (à g.) et Christoph Wiessner. 

«Nous vivons 
une aventure 
extraordinaire depuis 
que nous avons 
quitté Merck Serono 
et créé notre société»
Dirk Beher, CEO d’Asceneuron
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